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			→ EN SELLE !

		

		
			Après avoir écumé la France à vélo, Eugénie Triebel et Bérangère Florin partagent en trente échappées leurs parcours coups de cœur. Que vous partiez en famille, entre amis ou en couple, que vous dormiez sous la tente, chez l’habitant ou à l’hôtel, ce livre vous propose des circuits riches en découvertes dont la description vous donnera envie d’enfourcher votre vélo sans attendre !

		



		
 

			UN TANDEM À LA GENÈSE DE SLOW VÉLO

			Ce livre a été écrit à quatre mains, après avoir parcouru des milliers de kilomètres en duo et à deux roues. Nous avions déjà goûté à la balade à vélo avant notre rencontre. L’une, Bérangère, arpentait les chemins de l’île d’Oléron à bicyclette depuis son plus jeune âge, tandis que l’autre, Eugénie, pédalait en maillot de bain lors de ses premières vacances itinérantes entre copines. Les graines étaient plantées, mais elles ne se sont épanouies que des années plus tard à la fin de nos études de commerce.

			Assoiffées de voir le monde comme on peut l’être à 20 ans, désinhibées par les verres de sangria, portées par l’enthousiasme d’une soirée entre copines, nous formulions alors un doux rêve en déambulant dans la nuit de Paris : et si on partait en voyage ?

			De fil en aiguille, le projet prit des contours plus nets. Où ? L’Europe de l’Est. Quoi ? Les capitales le long du Danube. Comment ? La voiture trop chère, le train pourquoi pas… « Attends, j’ai entendu parler d’une véloroute le long du Danube. — Ah oui, ça c’est bien, ça va être rigolo. » Et voilà comment nous décidâmes de descendre le Danube à vélo, avant de reprendre le métro.

			Notre entourage nous regardait les yeux ronds quand nous parlions de notre projet. Nous n’étions pas sportives, et la véloroute du Danube n’était connue que de quelques initiés en France. Mais à deux, rien ne nous arrête, et c’est ainsi qu’en juillet 2008, nous avons monté nos vélos dans le train pour Passau. Nous ne pouvions imaginer que cette aventure à travers l’Europe nous ferait parcourir plus de 2 000 kilomètres en deux mois à la rencontre d’un mode de voyage et in fine, d’un métier.

			DIX ANS À SILLONNER LA FRANCE À VÉLO

			En 2010, nous nous retrouvons en France après quelques pérégrinations du côté de l’Allemagne. C’est l’heure du grand plongeon dans la vie active. Nous sommes taraudées par la question du sens du travail, nous voulons contribuer à un monde plus en accord avec nos valeurs de respect des femmes et des hommes et de l’environnement. Nous avons envie de faire découvrir le bonheur du voyage à vélo aux Français, qui, depuis Yves Montand, ont délaissé les grandes épopées à bicyclette.

			La France est pourtant un paradis pour qui veut voyager à vélo. Ses attraits naturels la hissent au rang de première destination mondiale pour le tourisme à vélo également. Les cyclotouristes étrangers aiment la parcourir car elle bénéficie d’un excellent réseau de routes secondaires.

			En 2011, pour convertir les Français, nous créons Le Vélo Voyageur, une agence spécialisée qui propose des séjours à vélo « clés en main » et accessibles à tous.
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			Nous incluons dans les offres des hébergements de charme, des visites, des étapes courtes qui ne nécessitent pas de préparation physique et sont à la portée de tous les âges. La logistique des vélos et des bagages est prise en charge pour faciliter l’itinérance.

			C’est ainsi que nous enfourchons de nouveau nos vélos pour reconnaître les itinéraires des voyages que nous voulons proposer. Nous ajoutons chaque année de nouvelles destinations au catalogue et partons donc en repérage à vélo plusieurs fois par an. Nous constatons ainsi les énormes investissements réalisés dans les infrastructures cyclables et assistons à la structuration d’itinéraires au long cours, à l’image de la Loire à vélo.

			En dix ans, le voyage à vélo est devenu plus mainstream. Il répond à de profondes aspirations de la société d’aujourd’hui : garder contact avec la nature, prendre le temps de souffler, bouger et sentir par opposition à rester assis et enfermé ; mettre en valeur le travail des artisans et de ceux qui font vivre nos territoires, en particulier nos campagnes.

			La crise de la Covid a renforcé ces aspirations et les longues semaines confinées les ont transformées en nécessité. Obligation de rester en France, besoin impérieux de bouger, envie de vert et d’air pur, rejet de la foule, explosion des ventes de vélos : le coronavirus a accéléré une tendance de fond et contribué à l’engouement pour ce mode de voyage.


			L’ÉVASION SANS PARTIR LOIN

			Cette décennie à écumer la France nous a montré qu’il n’était pas nécessaire de partir à l’autre bout du monde et de vivre à la dure pour ressentir le frisson du voyage à vélo et vivre sa propre aventure. Quand on évoque le voyage, on a parfois en tête un pays lointain, un peu sauvage, des chemins caillouteux, on imagine un aventurier solitaire qui part faire un tour du monde pendant plusieurs mois. Mais à vélo, on peut partir à seulement deux heures de chez soi et ressentir un dépaysement total.

			Voyager à vélo ravive des sensations perdues dans la course effrénée du quotidien et reconstitue notre lien avec la nature. C’est partir à la redécouverte de soi et se sentir :

			[image: ] Libre. Oublier les contraintes, s’autoriser des détours, ne plus dépendre des transports en commun, ne plus subir les bouchons ; se réapproprier son temps. Et, croyez-nous, cette sensation peut être assez grisante !

			[image: ] En prise directe avec son environnement. L’absence de barrières favorise la rencontre. Même dans des sites de forte affluence, vous serez beaucoup mieux accueilli en arrivant à vélo que si vous débarquez d’un bus touristique. Vous êtes aussi en prise directe avec la nature, sa musique, ses odeurs, sa faune et sa flore.

			[image: ] À même de savourer chaque instant. La route est déjà votre destination. Vous apprenez à apprécier les petites beautés en chemin : un envol d’hirondelles d’un champ fraîchement labouré sous une belle lumière d’automne ; un ressac en contrebas d’une falaise, une petite église romane nichée au centre d’un minuscule village.

			[image: ] Récompensé. Aucun panorama ne sera plus beau que celui que vous aurez « mérité » en montant en haut de la colline ! Voyager à vélo implique forcément un effort physique, bien que mesuré et accessible à tous, et c’est justement dans l’effort que vous glanerez vos plus beaux souvenirs et vos plus belles émotions.

		

		
			« NOUS AVONS 

			ENVIE DE FAIRE DÉCOUVRIR LE BONHEUR DU VOYAGE À VÉLO AUX FRANÇAIS, QUI, DEPUIS YVES MONTAND, ONT DÉLAISSÉ LES GRANDES ÉPOPÉES 

			À BICYCLETTE. »

		

			DES ÉCHAPPÉES POUR TOUTES LES ENVIES

			Nous avons pioché dans notre catalogue de voyages et dans nos expériences personnelles pour composer une sélection des meilleures escapades à vélo en France, en variant les types de parcours et les découvertes en route. Dès la lecture, elles vous feront voyager et, nous l’espérons, vous insuffleront une envie irrépressible de vous lancer et de rouler dans des régions encore inexplorées.

			Pour faciliter votre navigation dans le livre, les échappées sont classées par durée : week-ends (2-3 jours), courts séjours (4-5 jours) et longs séjours (7-8 jours). 

			Chaque échappée est introduite par une fiche pratique donnant un aperçu de la distance, de la difficulté, de l’accessibilité pour les familles, du terrain, du type de tracé, des paysages, de l’accès en train, des services de location de vélos et des itinéraires officiels balisés. Nos annexes en fin d’ouvrage vous donnent plus d’informations pratiques générales pour vous aider à vous organiser.

			Nos récits sont le fruit de dix ans de passion, de transpiration et de rencontres avec les acteurs du tourisme engagés pour le vélo. Nous espérons que Slow Vélo vous fera gagner du temps ; qu’à sa lecture, votre curiosité s’éveillera, que votre insouciance l’emportera et que vous déciderez de faire enfin confiance à vos mollets pour vous mener, sans forcer, sur les chemins de la sérénité et de notre belle France.

			Croyez-nous, essayer le voyage à vélo, c’est l’adopter !

			Bérangère Florin et Eugénie Triebel

		





		
			Mode d’emploi de la fiche vélo

		

 

 

		
			[image: ] Dénivelé 

			Nous avons classé le dénivelé en trois niveaux de difficulté :

			Facile : Vous êtes dans une région peu vallonnée, vous ne rencontrez que de courtes montées, qui peuvent le cas échéant être gravies à pied, vélo à la main.

			Moyen : Ces échappées comprennent des étapes allant jusqu’à 500 mètres de dénivelé cumulé. Il faut savoir changer de vitesses, en fonction du type de sol et du dénivelé, et pouvoir fournir un effort modéré.

			Difficile : Ces échappées incluent des étapes avec des dénivelés importants (+ 500 mètres) ou des pentes raides. Elles demandent une maîtrise des leviers de vitesses et de la cadence de pédalage. Effort soutenu par moments mais récompensé par d’incomparables points de vue.

			mode 

			Nous avons regroupé les échappées en trois catégories.

			Itinérant : Vous démarrez d’un point A et finissez le parcours à un point B.

			Boucle : Vous démarrez d’un point A. Chaque jour vous êtes en itinérance. Mais à la fin de l’échappée, vous revenez au point A.

			Boucles marguerite : Vous séjournez au point A et rayonnez chaque jour depuis ce point fixe.

			[image: ] en famille 

			En tenant compte de la difficulté (dénivelé et terrain) ainsi que de la sécurité de l’itinéraire (voie verte versus route partagée), nous avons suggéré un âge minimal pour participer à l’échappée sur son propre vélo. Cette recommandation est évidemment donnée à titre indicatif et dépend grandement de la maturité de votre enfant.

			[image: ] accès 

			Nous avons indiqué le type de gares sur les portes d’entrée et de sortie des échappées. Sachez que les conditions d’accès aux trains avec vos vélos varient d’un type de train à l’autre et d’une ligne à l’autre.

			Certaines lignes TGV acceptent les vélos sous conditions de réservation préalable, le nombre d’emplacements étant limité.

			Les trains régionaux (TER) acceptent les vélos sans réservation ni supplément. L’accès aux trains peut être refusé aux cyclistes en cas d’affluence.

			Certains trains interrégionaux (Intercités) acceptent les vélos sans réservation. Il convient néanmoins de vérifier les modalités d’accès, qui varient d’une région ou d’un horaire à l’autre.

			[image: ] loueur  

			Parmi les loueurs de vélos, vous trouverez des one-way, c’est-à-dire proposant la possibilité de vous louer montures et/ou équipement cycliste à un point A et de le récupérer à un point B, facilitant ainsi la randonnée à vélo itinérante. Ce service n’est pas présent partout et peut s’avérer coûteux lorsque la distance entre le départ et l’arrivée est importante.
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			Boucles autour de Saint-Valery

			Échappée en baie de Somme
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			LE TEMPS D'UN WEEK-END

		

			La fiche vélo

			[image: ] Distance : 74 km.

			[image: ] Dénivelé : Facile.
terrain : Pistes cyclables et routes partagées. Surface goudronnée.
mode : Boucle.

			[image: ] en famille : À partir de 8 ans sur son propre vélo. L’itinéraire est facile mais peut parfois être exposé au vent. Certaines portions empruntent des routes partagées à faible circulation. Les enfants doivent bien maîtriser leur droite et le Code de la route.

			[image: ] paysage : Bord de mer, marais.

			[image: ] accès : La gare la plus proche est celle de Noyelles-sur-Mer. Pour vous rendre ensuite à Saint-Valery, à 8 km, si vous ne disposez pas de votre vélo, il faut prendre un taxi.

			[image: ] loueur : Vous trouverez un loueur de vélos à Noyelles-sur-Mer (attention aux horaires d’ouverture). Vous trouverez également des loueurs à Saint-Valery-sur-Somme.
véloroute : En partie sur l’EuroVelo 4 (Vélomaritime).

		

		
			Idéal pour une échappée d’un week-end, cet écrin de nature tire son caractère unique de l’alternance entre terre et mer. Oiseaux migrateurs, colonies de phoques, petits villages authentiques de bord de mer et patrimoine architectural éveillent les curiosités et offrent un vrai dépaysement.

			 

			Suggestion d’étapes
jour 1 : Boucle de Cayeux : 38 km (3 heures).

			Jour 2 : Boucle du Marquenterre : 36 km (3 heures).

			 

			Carnet de route

			Bérangère me parlait depuis longtemps, avec des étoiles dans les yeux, de la baie de Somme qu’elle avait découverte enfant. Ce n’est qu’en apprenant, au détour d’une conversation, qu’une colonie de phoques y avait établi domicile, que je me suis laissé persuader de l’accompagner dans la découverte de ce qui s’est avéré un petit coin de paradis.

			Avant de démarrer notre première journée de balade à vélo, nous déambulons dans les ruelles pavées de Saint-Valery-sur-Somme, un ancien port de pêche toujours très animé. Depuis la cité médiévale, trois boucles s’offrent à nous.

			Les deux premières, de 38 et 49 kilomètres, nous font traverser la campagne picarde et découvrir les marais typiques de la région où règne une quiétude invitant au repos et à la contemplation. Ces parcours permettent notamment d’observer les diverses espèces d’oiseaux dans leur environnement naturel.

			Nous pédalons ensuite jusqu’à la station balnéaire de Cayeux-sur-Mer, moins précieuse que Saint-Valéry, mais dont le caractère authentique nous ravit. Nous continuons à longer la côte en empruntant la « route blanche », une magnifique piste cyclable qui serpente entre mer et dunes.

			La troisième boucle, longue de 26 kilomètres, rejoint les deux autres au cap Hourdel. Avec son phare, il offre un site idéal pour les photos ! La vue y est splendide et la plage de galets invite au farniente. De loin, j’aperçois la fameuse colonie de phoques alanguis sur des bancs de sable qui se découvrent à mesure que la mer descend. Un enchantement !

			
				
					Le chemin de fer de la baie de Somme

					Vous pouvez aussi rejoindre Le Crotoy par le train, mais pas n’importe lequel : un authentique train vapeur de la Belle Époque ! Le train dispose d’un wagon spécial vélos et vous offre une superbe vue sur la baie. 

					Depuis 1970, l’association Chemin de fer de la baie de Somme (CFBS) réhabilite, entretient et exploite cette ancienne voie de chemin de fer entre Cayeux-sur-Mer et Le Crotoy en rénovant d’anciens trains vapeur ou diesel.

				

			

			Ça vaut le coup d’œil

			Idéalement positionnée sur un promontoire calcaire face à la baie de Somme, la cité médiévale de Saint-Valery-sur-Somme, avec ses rues pavées et ses maisons de pêcheurs colorées, est pleine de charme. La chapelle de Saint-Valery, située sur l’un des plus beaux points de vue de la baie, offre à son pied une fontaine miraculeuse, dite de la Fidélité. Le Courtgain (« petit salaire ») désigne le pittoresque quartier des marins, traversé par deux rues parallèles qui se terminent non loin du calvaire et de son oratoire : là encore, un panorama à ne pas rater.

			Le Hourdel est un site réputé pour l’observation des phoques de la baie de Somme. Il abrite la plus importante colonie de phoques gris et de veaux marins en France. Ils se reposent sur les bancs de sable à marée basse ; le meilleur moment pour les observer est par conséquent lorsque la marée descend. 

			
				
					[image: ]
				

			

			À marée haute, vous apercevrez seulement leurs moustaches à la surface de l’eau ! Dans tous les cas, il vous faudra une bonne paire de jumelles. Autrefois, le phare du Hourdel marquait la pointe nord de ce hameau de pêcheurs. Il abrite un petit port où quelques pêcheurs continuent à approvisionner vacanciers et restaurateurs en crevettes grises, poissons plats et coquilles Saint-Jacques selon la saison.

			Commune antique, Cayeux s’est muée en cité balnéaire dès 1870 – c’est la seconde à avoir été créée en France, après Dieppe, à l’époque où la mode des bains de mer commençait à se propager. Vous pourrez flâner sur la promenade en bois bordée des multiples cabanes de plage multicolores. Pour la petite histoire, son nom vient de cayeux qui signifie « caillou » en picard, en raison des nombreux galets qui jalonnent la région.

			En faisant le tour de la baie par l’excellente piste cyclable, vous rejoignez Le Crotoy, un plaisant village balnéaire. Derrière le port, vous pouvez découvrir, de l’extérieur, la maison où l’écrivain Jules Verne séjourna pendant huit ans et écrivit Vingt Mille Lieues sous les mers, dans la rue éponyme au numéro 9. Longez ensuite l’immense plage de sable où, à marée basse, la mer se retire et se confond avec l’horizon. Le spectacle est magnifique.

			Cap ensuite vers le parc du Marquenterre, étape privilégiée des oiseaux en migration entre la Scandinavie et la Mauritanie ! L’entrée se fait par un chemin de terre balisé et le cadre change immédiatement avec une végétation dense. Écoutez les commentaires des guides naturalistes qui sauront repérer pour vous les avocettes, spatules blanches et autres espèces. La visite réserve de nombreuses sensations avec les jumelles mises à disposition.
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			On ne se laisse pas abattre

			Après une bonne journée de plein air et de pédalage, la gastronomie picarde réserve de grands plaisirs ! Parmi une large sélection, voici notre top 3.

			La ficelle picarde est une crêpe roulée et farcie d’un savoureux mélange à base de champignons, jambon et sauce béchamel. C’est le cuisinier Marcel Lefevre qui la créa dans les années 1950 à l’occasion d’une foire-exposition à Amiens.

			L’agneau de pré-salé se nourrit de la flore saline et iodée des pâturages de la baie, qui donne à sa chair un grain très fin et une saveur particulière. Les animaux ne vont en bergerie que durant la période hivernale. Issus de deux espèces, les moutons de Boulogne et de Suffolk ont une chair rose groseille qui ne peut être consommée que de fin juin à mi-février. Cette viande s’accorde très bien avec des haricots blancs arrosés de cidre.

			Le gâteau battu est le fruit d’une très longue tradition. Dénommé « gasteau mollet » ou « pain aux œufs » par les Flamands, il existait déjà au XVIe siècle. Mais ce n’est que dans les années 1900 qu’il est reconnu comme une spécialité régionale.
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			De Strasbourg à Colmar

			La route des vignobles
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			LE TEMPS D'UN WEEK-END

		

			La fiche vélo

			[image: ] Distance : 116 km.

			[image: ] Dénivelé : Difficile.
terrain : Pistes cyclables et routes partagées. Surfaces goudronnées.
mode : Itinérant.

			[image: ] en famille : À partir de 15 ans.

			[image: ] paysage : Campagne, vignoble.

			[image: ] accès : L’accès se fait facilement par la gare TGV de Strasbourg. À Colmar, il y a une gare et un TER qui vous ramène à votre point de départ. Sinon retour possible par la piste cyclable, le long du canal latéral du Rhin. Très belle, cette piste cyclable retour présente cependant peu d’intérêt touristique.

			[image: ] loueur : Il y a très peu de loueurs de vélos, nous vous conseillons de voyager avec votre propre vélo.
véloroute : EuroVelo 5 (Via Romea Francigena).

		

		
			Alliance de nature, culture et gastronomie, la route des vins d’Alsace est une destination idéale pour une échappée à vélo épicurienne. De Strasbourg l’Européenne à Colmar et sa Petite Venise, l’itinéraire est jalonné de villages fleuris pittoresques, de vestiges de châteaux forts, de belles abbayes romanes et de magnifiques points de vue invitant à ralentir la cadence. Ne manquez pas de vous arrêter chez des vignerons le long de votre chemin pour découvrir leur savoir-faire et déguster leurs vins accompagnés d’un bretzel.

			 

			Suggestion d’étapes

			jour 1 : Strasbourg → Obernai : 39 km (3 h 30).

			jour 2 : Obernai → Sélestat : 40 km (4 heures).

			jour 3 : Sélestat → Colmar : 37 km (3 heures).

			 

			Carnet de route

			En septembre 2015, pleines d’entrain, nous embarquons nos vélos dans le TGV direction Strasbourg. La fine pluie à notre arrivée n’entame en rien notre enthousiasme devant cette magnifique ville aux nombreux trésors : l’imposante cathédrale Notre-Dame, le somptueux palais Rohan ou encore la pittoresque Petite France, anciennement le quartier des pêcheurs et tanneurs. Le lendemain matin, nous quittons Strasbourg pour rejoindre la campagne environnante en direction de Molsheim, ville viticole mondialement connue car fief historique des usines automobiles Bugatti. Nous longeons le canal de la Bruche sous un soleil radieux. La voie verte, très bien aménagée, suit les berges ombragées du canal. Elle est ponctuée d’anciennes écluses au charme délicieusement désuet. Une flammekueche savoureuse parachève cette journée en beauté.Le jour suivant, nous faisons un crochet par la charmante commune d’Avolsheim pour jeter un coup d’œil à l’église du Dompeter, la plus vieille église d’Alsace, isolée parmi les champs. Nous reprenons ensuite notre route au milieu des vignes sous un soleil toujours plus éclatant.

			Depuis Molsheim, nous serpentons entre le massif des Vosges et la plaine alsacienne. La montée des coteaux est parfois un peu raide, mais l’effort est largement récompensé par le panorama époustouflant au-dessus des vignes vallonnées. Notre journée se termine dans la ville d’Obernai, autour d’une tourte alsacienne au riesling.

			
				
					[image: ]
				

			

			Le lendemain, nous pédalons à flanc de montagne en continuant de suivre la véloroute des vignobles. Nous sommes aux premières loges des vendanges et observons le ballet de tracteurs transportant la récolte du jour dans les nombreux domaines et caves avoisinantes. Dans chaque village traversé, les effluves de raisins fermentés viennent chatouiller nos narines. Impossible de ne pas nous arrêter ! À Scherwiller, nous sommes chaleureusement accueillies par un vigneron, qui nous fait visiter ses caves et ne nous laisse repartir qu’après une dégustation.

			Nous reprenons néanmoins notre chemin sans embûche pour rejoindre Sélestat, située en contrebas dans la plaine alsacienne. Ce soir-là, nous n’échapperons pas à la spécialité alsacienne par excellence, la choucroute. Générosité locale oblige, la portion qu’on nous apporte pour deux aurait pu satisfaire quatre estomacs !

			C’est donc après une bonne nuit de sommeil et avec quelques kilos en plus que nous quittons Sélestat pour retrouver les vignobles. L’itinéraire est jalonné de pittoresques villages alsaciens aux maisons à colombages, ornées de géraniums rouges foisonnants. Nous traversons le village fortifié de Bergheim, un des rares d’Alsace à avoir conservé la quasi-totalité de ses fortifications, puis rejoignons le splendide village de Ribeauvillé.

			À peine en sortons-nous que nous nous retrouvons au pied d’une côte plutôt abrupte. Prenant notre courage à deux mains, nous nous élançons dans la montée. L’effort en vaut la chandelle : Riquewihr et Hunawihr se révèlent être de petits joyaux architecturaux surplombant les vignobles.

			Nous descendons ensuite en direction des coteaux et découvrons une vue à couper le souffle sur la vallée alsacienne. Quelques coups de pédales plus loin, voici Colmar surnommée la « Petite Venise », étape finale de notre circuit. Nous prenons le temps d’y flâner, de battre le pavé dans ses vieux quartiers et d’admirer la richesse de son patrimoine architectural, avant de repartir vers Strasbourg.

			
				
					[image: ]
				

			

			
				
					[image: ]
				

			

			Ça vaut le coup d’œil

			À Strasbourg, ne manquez pas le quartier de la Petite France. Situé sur la Grande Île, c’est le plus pittoresque de la ville. Il tire son nom de l’hospice des Vérolés, construit à la fin du XVe siècle pour accueillir les soldats revenant de la campagne d’Italie atteints de la syphilis, le « mal français ». Il est aussi appelé le quartier des Tanneurs, car la proximité de l’eau avait permis le développement de nombreuses tanneries. Beaucoup de maisons à colombages ont été bien conservées. Les ponts couverts ont gardé leur nom malgré la disparition de leur toiture au XVIIIe siècle. Ils sont dominés par quatre tours du XIVe siècle, vestiges des anciens remparts.

			À Avolsheim, l’église du Dompeter est considérée comme la plus vieille église d’Alsace. Des fouilles effectuées en 1914 ont révélé qu’elle a été construite sur les fondations d’un édifice daté du VIIe siècle. Le cimetière fleuri qui entoure l’église confère au lieu un charme tout particulier.

			Obernai est un exemple typique de ville alsacienne. Vers 1240, elle s’affranchit de la tutelle monastique pour accéder au rang de ville, ce qui lui permet d’ériger des fortifications, d’être dotée d’une organisation judiciaire et fiscale propre, et de tenir un marché et des foires. Le XVIe siècle marque son âge d’or, fondé sur l’artisanat et la viticulture. La Renaissance laisse son empreinte architecturale sur l’hôtel de ville, la halle aux blés, le beffroi et le puits à six seaux. Après la Révolution, l’histoire d’Obernai se confond avec celle de l’Alsace.

			À Kintzheim, la volerie des Aigles, première volerie créée en France, abrite les plus grands rapaces du monde. Pendant le spectacle, vous observerez les acrobaties des milans noirs, la vitesse du faucon, le survol des buses et des vautours ainsi que le magistral condor des Andes.

			Riquewihr est une cité fortifiée qui a su prospérer au cours des siècles grâce à la culture de la vigne et au négoce du vin. Elle est entourée de vignobles prestigieux qui ont fait sa renommée dès le Moyen Âge, comme les grands crus du Schoenenbourg et du Sporen. Les maisons érigées entre le XVe et le XVIIIe siècles sont de magnifiques exemples de l’architecture alsacienne : colombages sculptés, oriels (les bow-windows du Moyen Âge !), cours intérieures agrémentées de vieux puits. Ne manquez pas le détour par le musée Hansi, du nom du célèbre aquarelliste, illustrateur et caricaturiste dont les œuvres brossent le tableau d’une Alsace idéale.

			À Colmar, le quartier des Tanneurs est constitué de hautes maisons à pans de bois et à colombages datant des XVIIe et XVIIIe siècles. Ces maisons étaient à la fois le lieu d’habitation des familles de tanneurs et le lieu de travail : elles sont plus hautes que les autres car on faisait sécher les peaux sous les toits. La rivière de la Lauch, canalisée, sert de fil conducteur à des ruelles sinueuses que relie une série de ponts : c’est le pittoresque quartier de la Petite Venise. Il est possible de se promener en barque à fond plat sur la rivière, ou de longer la berge à pied ou à vélo.

			Échappée possible : Haut-Kœnigsbourg

			Le château du Haut-Kœnigsbourg est situé sur les hauteurs d’Orschwiller. Depuis Sélestat, vous avez la possibilité de monter par une très belle petite route de campagne ou de prendre un bus navette qui conduit directement au château. Il s’agit d’un ancien château fort du XIIe siècle, rénové par l’empereur allemand Guillaume II au début du XXe siècle. Il offre un magnifique panorama sur la plaine alsacienne, la Forêt-Noire et les Alpes.

			On ne se laisse pas abattre

			L’Alsace offre de nombreuses spécialités (souvent à base de viande) et évidemment des vins fameux. À Gertwiller, découvrez l’origine du pain d’épices, ses secrets de fabrication et dégustez-le au Palais du pain d’épices.
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